
Plescop, le 23/09/2022

Tout le monde se gare !
… à la queue leu-leu !

Initialement localisée dans le bel écrin médiéval de la ville de Vannes, l’ALIP de Vannes est désormais
située depuis 2012 à Plescop, en périphérie de la ville dans une zone d’activité tertiaire. Le motif de ce
déménagement était, certes, l’exiguïté des locaux mais ce sont bien entendu des raisons financières qui
ont présidé le choix du lieu. 
L’équipe de Plescop s’étoffant,  les  locaux sont  rapidement devenus trop étroits  et  nous sommes en
attente  d’une extension  depuis  plus  d’un  an  et  demi  maintenant  (cf  tract  « Ah qu’est-ce  qu’on est
serrés… au SPIP de Vannes »). L’Administration doit donc louer une salle dans l’hôtel voisin pour y
tenir réunions de service, réunions partenariales... !
Seul avantage pratique : des parkings jouxtent chaque bâtiment. En effet, avec 1 bus par heure, on ne
peut dire que les transports en commun sont  développés sur la zone).

Oui mais voilà ! Depuis début 2022, des travaux d’envergure ont vu le jour, conduisant à la suppression
pure et simple de certains stationnements ou à la fermeture temporaire de certains parkings. A cela
s’ajoute le 1er septembre 2022, l’ouverture de 3 écoles supérieures dans cette zone et 1600 étudiants qui
ont débarqué avec leurs véhicules sans qu’aucun aménagement ne soit prévu !
Résultat : A compter de 8h30 , plus une place disponible pour le personnel et les usagers, qui n’ont
d’autre choix que de se garer en double file ou sur des aménagements herbeux, après avoir longuement
et désespérément tourné dans la zone, à la recherche d’une place de stationnement !

Interpellée par les agents depuis un mois, notre hiérarchie a pour seule réponse que « ça ne va pas
s’arranger »,  et  que  le  problème  est  « insoluble »,  sans  qu’aucune  solution  n’ait  été  par  ailleurs
recherchée !

Nous ne pouvons nous contenter de ce constat 
è face aux tensions qui se multiplient avec les usagers de la zone,
è face  au  stress  des  agents  qui  multiplient  les  retards  au  travail,  qui  craignent  chaque jour  les
verbalisations voire l’enlèvement de leurs véhicules,
è face aux agents qui modifient leur organisation familial pour arriver sur site avant 8h30 et espérer
trouver une place de parking,
è face aux retards et à l’énervement des usagers du SPIP, qui entraînent des désorganisations dans le
fonctionnement du service.

Aujourd’hui, outre l’absence de places de stationnement disponibles aux abords du service, nous devons
également cohabiter avec des gravats et des matériaux de construction entreposés à la porte du bâtiment,
rendant son accès dangereux, voire impossible pour des personnes à mobilité réduite !

A l’heure où la prévention des risques psychosociaux et la qualité de vie au travail sont présentées
comme une priorité, faut-il attendre un incident pour que la situation soit prise en considération par
l’Administration ?!

Les agents syndiqués et non-syndiqués de l’ALIP de Plescop exigent donc que des solutions soient
recherchées et que des mesures soient proposées instamment, car il en va de la sécurité des agents,
comme des usagers du service.


